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Drymos, fils de Théodôros, apporta à Épidaure le jour même des 
nouvelles de l’épreuve olympique. Un relief fut érigé, accompagné d’une 
inscription (IG IV² 1 618) vantant non pas tant la victoire olympique, mais 
surtout l’exploit de Drymos comme messager parcourant en un jour 
le Péloponnèse. Sa publication à la vue de tous, et en particulier du 
dieu, invite tout d’abord à réévaluer la place des messagers et porteurs 
de nouvelles : simples serviteurs du pouvoir ou intermédiaires avec 
les dieux ? Drymos, dont l’épigraphie nous révèle l’ascendance et la 
descendance, fait partie de l’élite argienne et réalise ainsi un exploit 
quasi héroïque dont il gratifie sa patrie, Argos. Le coureur est alors 
non seulement un vecteur d’informations, mais aussi un représentant 
prestigieux des velléités diplomatiques de sa patrie et de la cité voisine, 
Épidaure.
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« Cours Drymos, cours ! » 
Circulation des nouvelles et rôle des hémérodromes  
dans la Grèce des cités à l’époque classique
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séminaire
Édition de sources et de corpus textuels


